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Ht 1
Circuit découverte n° Ht 1 : Harchies En savoir plus : 

Pour toute information sur les restrictions occasionnelles 
d’accès : Département de la Nature et des Forêts - Canton-
nement de Mons - 065/32.82.49
Site Natura 2000 Vallée de la Haine en aval de Mons :
http://biodiversite.wallonie.be/fr/be32017-vallee-de-la-
haine-en-aval-de-mons.html?IDD=402653715&IDC=2892
SPW-DGO3-Département de l'Etude du Milieu Naturel et 
Agricole, Chemin des Préaux, 5 à 7321 Harchies – Comité de 
Gestion : 069/55.34.67
CRIE de Harchies : crie.harchies@natagora.be - 069/58.11.72 

O�ce du tourisme de Bernissart - http://www.bernissart.be/ - 
oteb@bernissart.be - 069/58.03.15

A découvrir à proximité :
La «Mer de sable» est une réserve naturelle de 15 
hectares. Cette vaste clairière au sein des bois de Stam-
bruges abrite des landes humides et une �ore très parti-
culière.
La réserve naturelle RNOB de Marionville formée d’un 
vaste plan d’eau entouré de roselières, est un autre site 
intéressant pour l’observation des oiseaux.
La forêt domaniale de Bon-Secours fait partie du réseau 
Natura 2000. Ce massif franco-belge situé, côté wallon, 
sur la commune de Peruwelz, est constitué de forêts 
feuillues, principalement de hêtres et de chênes.

   Fiche réalisée en 2012 dans le cadre d’une subvention accordée par le SPW au CRIE du Domaine de 
Bérinzenne  pour la sensibilisation à Natura 2000 - Photos, sauf mention contraire: Annick Pironet

Natura 2000
en Province du Hainaut

Natura 2000 est un réseau écologique destiné à favoriser la 
biodiversité à l'échelle de l'Europe tout entière. 

Infos: http://natura2000.wallonie.be/

A la découverte de la faune particulière des marais : les 
oiseaux d’eau. Le site Natura 2000 nommé Vallée de la Haine 
en aval de Mons, regroupe de nombreuses zones humides, 
des étangs, des roselières, des marécages, des prairies inon-
dables, autant de milieux di�érents accueillant des oiseaux 
de toutes plumes et toutes couleurs. Un site d’exception à 
visiter, jumelles en mains.

Le circuit sélectionné est celui de la réserve naturelle des 
marais d’Harchies - Hensies - Pomeroeul. Des 
visites guidées sont régulièrement 

organisées par les animateurs du CRIE de 
Harchies.

Des opérations de gestion sont menées 
par le DNF et des bénévoles sur base des 

recommandations du comité de gestion. 
La réserve naturelle est équipée d’a�ûts permettant 
d’observer la faune sans e�rayer les oiseaux.

Spatule blanche

Promenade : Marais d’Harchies
7.8 km - facile

Accès partiel aux personnes à 
mobilité réduite : le circuit est long et 

il y a des di�cultés (pente et 
revêtement) entre les points 2 et 3.

Pas de balisage mais il n’y a qu’un seul chemin et 
plusieurs cartes jalonnent le circuit.
Restrictions d’accès : en principe, non. Info en page 4.
Départ : CRIE de Harchies

Accès TEC : NON mais il y a un arrêt de bus à 1,8 km, à la 
piscine communale d’Harchies.



Bihoreau gris
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Phragmite des joncs

Sarcelles d’hiver - couple. Photo: J. Fagot5 - La sarcelle d’hiver
C’est le plus petit de nos canards facilement reconnaissable au plumage 
magni�que des mâles.
Se nourrissant de végétaux, de graines et de petits animaux aquatiques, 
les sarcelles d’hiver restent en groupes serrés : c’est une défense contre 
les prédateurs potentiels que sont certains rapaces ou goélands.
Très nombreuses chez nous durant la mauvaise saison, les sarcelles 
peuvent occuper di�érents milieux, lacs, marais ou rivières mais préfè-
rent néanmoins les plans d’eau calmes bordés de roseaux.
Oiseau Natura 2000, elle fait pourtant encore partie de nos espèces 
gibier. Nous devons protéger ses habitats et veiller au maintien d’une 
population su�samment importante.

3 - Les oiseaux des roselières
Au printemps, dans les roselières, il est fréquent d’apercevoir un petit oiseau brunâtre se hisser en haut d’une tige et chanter 
à gorge déployée : c’est le phragmite des joncs. Nicheur en augmentation chez nous, le phragmite est reconnaissable à son 
sourcil blanc. Il vit à proximité des marais, dans des milieux humides voire inondés avec une végétation dense, tou�ue et 
variée mais aussi relativement basse avec, ça et là, des buissons de saules.
Le nid, caché au plus profond de la végétation, à quelques centimètres au-dessus du sol,
accueillera 5 à 6 oeufs qui seront couvés par la femelle.
Principalement insectivore, le phragmite quitte notre région pour passer l’hiver en Afrique.

2 - La grande aigrette, un pêcheur doué
C’est principalement en hiver ou en période de 
migration que ce grand échassier fréquente les 
marais d’Harchies. Son plumage blanc est 
remarquable et il est aisé de l’observer, 
élégant, chassant, à pas mesurés dans 
l’eau près des rives ou dans les 
prairies humides. 

Cette aigrette se nourrit  de batra-
ciens ou de rongeurs mais surtout 

de poissons et a besoin d’une eau 
de qualité, riche en proies.

Chez nous, la population hivernante de 
grandes aigrettes est en augmenta-
tion.

4 - Des espèces rares mais aussi de plus communes
La protection de ce site Natura 2000 béné�cie aussi à toutes les  

espèces d’oiseaux. On peut ainsi y observer des oiseaux d’eau 
tels les canards, les oies, les cygnes, les grèbes ; des oiseaux 
des vasières ou des prairies humides comme les  bécassines, 
les vanneaux, les bécasseaux et autres chevaliers ; des 
oiseaux des roselières que sont les rousseroles, le butor ou la 

gorgebleue ; des rapaces comme les faucons, les busards et 
aussi des passereaux tels la bouscarle, les pouillots ou le 

rossignol. Certains de ces oiseaux sont des espèces Natura 2000, 
d’autres non.

1 - Un étang bordé d’arbres
Les marais d’Harchies abritent des centaines d’espèces 
d’oiseaux, certains toute l’année, d’autres seulement en 
période de nidi�cation ou d’hivernage. Nombre d’entre eux 
sont des espèces Natura 2000.
Le bihoreau gris appartient à la famille du héron cendré. 
Nicheur très rare en Wallonie, cet oiseau discret se tient dans 
les arbres durant la journée et ne sort chasser qu’à la nuit 
venue : grenouilles, poissons, insectes... le bihoreau, court sur 
pattes, cherche ses proies en eau peu profonde.
Très sociables, les bihoreaux vivent en colonies et construi-
sent leurs nids à la fourche d’un arbre, bien cachés dans 
l’ombre du feuillage.
Migrateurs au long cours, ils hivernent en Afrique.

Ce schéma est donné à titre indicatif et 
ne remplace pas une carte de terrain.


